
 

 

Quel Trait d’union envisager entre  

les politiques et les acteurs-trices du social ? 

 

Frapper à la bonne porte 
Pour Johana Gapany, il est important de rappeler 

que le politique se joue à plusieurs niveaux : dans 

les communes, le canton et la Confédération. 

Selon Christian Levrat, il faut donc s’adresser à la 

bonne porte lorsque l’on souhaite faire changer 

quelque chose ou faire remonter une 

préoccupation. Il s’agit non seulement de 

parvenir à identifier un problème, mais aussi à 

identifier les acteurs-trices qui peuvent nous 

aider. 

 

→ oui, mais il y a de nombreux cas concrets dans 

lesquels les dossiers sont renvoyés à un autre 

niveau, sans qu’on puisse trouver l’interlocuteur 

adéquat car tous se renvoient la balle (ex. 

désendettement) 

Dans ce sens, Christian Levrat suggère qu’il serait 

intéressant pour Trait d’union d’organiser une 

rencontre qui réunirait des représentant-e-s des  

3 niveaux politiques – communal, cantonal et 

fédéral – dans le but de clarifier les différents 

moyens de faire remonter les préoccupations des 

acteur-trice-s de terrain. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

→ il ne faut pas non plus hésiter à contacter un-e 

élu-e (quel que soit le niveau dans lequel il-elle 

évolue) pour lui demander à qui s’adresser. Quelle 

est la bonne porte pour un dossier spécifique ?  

Échange et débat avec Johana Gapany et Christian Levrat, 

conseiller-ère-s aux États du canton de Fribourg  
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Est-ce que faire de la politique, ça 

n’est que s’occuper des lois ? 
 

Non, mais c’est une grande partie du travail. 

C’est aussi rencontrer des gens, discuter, 

échanger, entretenir et défendre une vision, 

créer du lien. 

Dans une réflexion autour de ce qui lie le travail 

social, le politique et les usagers, ce sont les lois, 

actuelles et futures, qui cadrent ces interactions. 

  

 

Pour pouvoir faire évoluer les lois… 

Johana Gapany et Christian Levrat nous invitent à 

faire part aux élu-e-s de nos observations et 

expériences de terrain. Il est particulièrement 

intéressant à leurs yeux que nous puissions leur 

faire remonter des cas concrets dans lesquels une 

loi pose problème où devrait être adaptée. 

 

  

 

 

Défis actuels 
 

 

 

La digitalisation massive de la société est en 

marche.  

→ Quels impacts, quels défis, quels risques cette 

digitalisation implique-t-elle dans le champ de 

l’action sociale ? 

 

Politicien-ne = travail social ? 
 

Christian Levrat relate qu’il est, comme la plupart 

des autres politicien-ne-s, régulièrement sollicité 

par des personnes dans le besoin qui s’adressent à 

lui après avoir frappé à de nombreuses portes. Il 

partage avec les acteurs-trices du social la 

frustration face à la difficulté de donner des 

réponses adéquates. 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Plus spécifiquement, ils nous invitent dans les 

prochains mois à leur faire part de nos observations 

en lien avec 2 grands défis actuels : 

Le coronavirus et les mesures prises mettent à mal 

le système d’assurance perte de gain. L’expérience 

de cette pandémie permettra ou obligera sans 

doute à repenser ce système. Depuis plusieurs 

années certains acteur-trice-s politiques défendent 

la nécessité d’une assurance perte de gain 

universelle.  

→ Quelles ont été les conséquences réelles des 

mesures prises ? Quid d’une assurance perte de gain 

universelle au regard de notre expérience ? 
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